
Monsieur le Préfet, Monsieur le Maire, Mesdames et Messieurs les 

représentants de la municipalité, de la CUA et des différentes 

associations……… 

Cher Président, chers amis membres résidants et correspondants 

de l’Académie, 

Cher François-Xavier, 

 

J’ignore si notre président t’a laissé une grande possibilité de choix pour la personne destinée 

à t’accueillir en cette noble assemblée ! mais tu comprendras que pour mon premier discours 

d’accueil d’un nouveau membre, il y a de quoi être impressionnée ! 

Tu es né à Dechy en 1952 d’une union entre Madeleine Plaisant et Roger Muylaert qui 

travaillait à la direction générale des Houillères. Tu fais tes études secondaires au lycée Saint-

Jean de Douai puis tes études supérieures à l’université de Lille où tu obtiens une licence puis 

une maîtrise en économie. En parallèle, tu suis un cursus à l’IAE de Lille (Institut 

d’administration des entreprises) et obtiens un DESS (diplôme d'études supérieures 

spécialisées) en management d’entreprise.  

Sursitaire, tu postules en 1974 pour un poste d’enseignant au lycée Baudimont-Saint-Charles 

à Arras, avant d’effectuer ton service militaire au 43e RI de Lille implanté à la citadelle de 

Lille. Tu ignorais à l’époque que tu aurais à travailler plus tard sur les citadelles !  

Tu reviens ensuite au lycée Baudimont et obtiens le CAPES en 1979 puis l’agrégation en 

économie et gestion en 1988. En complément, tu deviens formateur dans l’enseignement privé 

catholique et prépare les candidats aux concours (capes, agrégation). Tu interviens notamment 

à Paris pendant dix ans et à l’université catholique de Lille.  

C’est en 1978 que tu épouses Marie-Lucie, secrétaire médicale à Cambrai. Vous y résidez 

pendant deux ans puis vous vous installez à Arras en 1980 et très vite venez vous installer 

impasse Michelet, où vous pouvez accueillir aujourd’hui vos trois filles et vos cinq petits-fils.  

En 1995, ta vie prend une nouvelle direction puisque tu te présentes aux élections municipales 

et es élu au conseil municipal d’Arras comme adjoint du maire Jean-Marie Vanlerenberghe, 

fonction que tu exerceras pendant 25 ans avec différentes délégations, l’une en harmonie avec 

ta formation économique (commerce, économie locale, finances) puis une autre dans un 

domaine qui rejoint ton grand intérêt pour l’histoire puisque tu es chargé de la culture ; tu es 

sur le point de terminer ton mandat comme conseiller-délégué à la ville en charge du 

patrimoine architectural et historique, de l’archéologie et des Archives municipales et comme 

conseilller délégué pour la Communauté urbaine d’Arras sur le patrimoine Unesco. Tu as aimé 

œuvré à ces différents postes, rappelant qu’à une époque où projections de tableaux et de 

camemberts n’existaient pas encore, il n’était pas toujours facile de faire comprendre à des non 

initiés les arcanes de la comptabilité, de la gestion d’une ville 



Tu aimes à rappeler qu’en 2002, le Maire cherche à qui confier la difficile mission de piloter 

le dossier d’inscription du beffroi au Patrimoine Mondial qu’il considère comme un atout pour 

le tourisme. Connaissant sans doute ton goût pour l’histoire, il te propose la tâche. C’est avec 

une certaine inconscience et une dose d’innocence que tu acceptes ; tu m’avouais il y a peu 

que tu n’avais pas mesuré l’ampleur de la tâche. 

Le premier projet était uniquement arrageois mais, avec une équipe qui se met en place autour 

de toi et de Cédric Ludwikowski, vous décidez très vite, pour mettre davantage de chances de 

votre côté, de prendre exemple sur nos voisins belges qui, en 1999 avait obtenu une inscription 

pour 32 beffrois. Vous créez l’association Beffrois et patrimoine et, épaulé par nos voisins et 

par la Drac (Direction des affaires culturelles), vous décidez de présenter un projet regroupant 

plusieurs villes. Pour cela, vous commencez par recenser, dans un espace correspondant aux 

limites de la grande Flandre au Moyen Âge, les beffrois qui pouvaient prétendre à une 

inscription – il fallait qu’ils soient protégés au titre des Monuments historiques. Le temps était 

compté : un an pour convaincre les villes du bien-fondé de la démarche, monter le dossier, 

franchir la montagne administrative à une époque où toutefois les formulaires avaient encore 

une taille raisonnable … Vos efforts sont récompensés puisqu’en 2003, après une visite sur le 

terrain d’un expert mandaté par l’Unesco, la candidature nordiste, inscrite comme une 

extension du volet belge, est retenue. Deux ans d’attente pour les 23 villes … et c’est enfin, le 

15 juillet 2005, lors de la 29esession du comité mondial réuni à Durban, que la France décroche 

le 30e label UNESCO à la fois pour le dossier du Havre et celui des Hauts de France. C’était 

le premier site inscrit au patrimoine mondial de l’Unesco dans Le Nord-Pas-de-Calais. Ça a 

été une victoire et une immense fierté, l’un des plus beaux souvenirs de ma vie, déclares-tu à 

la presse et cette victoire te vaut le surnom de « Monsieur beffroi ». Ce 14 juillet 2025, au 

cours d’une cérémonie pour marquer les 20 ans de l’inscription, en présence du préfet Laurent 

Touvet, Frédéric Leturque, maire d’Arras et président de la CUA ne manqua pas de rappeler 

que c’était une grande opportunité pour la ville et l’office du tourisme et de saluer ton 

engagement…car obtenir l’inscription n’est qu’une première étape. Il faut ensuite continuer à 

coordonner les activités des différentes villes à beffroi car, tous les huit ans, il faut prouver que 

l’on mérite toujours son label ! C’est le travail de l’association que tu présides toujours Beffrois 

du Patrimoine Mondial et pour laquelle Cédric continue à travailler comme chargé de mission. 

Sur le même principe, on est plus fort à plusieurs que seul, tu participes aussi au projet de 

classement des fortifications de Vauban en 2008. Au passage, permettez-moi de rappeler que 

les Hauts de France comptent six biens classés. En plus des deux déjà cités (beffrois et 

fortifications de Vauban), la cathédrale d’Amiens (1981), les Chemins de Compostelle (1998), 

le bassin minier (2012) et les sites funéraires et mémoriels de la Grande Guerre (2023). 

Tu aimes rappeler qu’Arras possède la plus grande densité en France de monuments historiques 

classés. Tu es intarissable lorsqu’il s’agit d’évoquer l’abbaye Saint-Vaast, son passé et son 

avenir ! 



Aux côtés de ton épouse qui a présidé Arras Accueil pendant de nombreuses années et qui est 

toujours membre du conseil d’administration, tu t’es engagé à organiser quelques conférences 

et sorties tous les ans. Tu as aussi avec Gisèle Bassette créé La Maison de l’Europe, tu en es 

le président depuis 2011 ; vous organisez des conférences, concours, voyages dont le 

dénominateur commun est de faire mieux connaître l'Europe, les populations et les pays la 

composant. Vous avez créé des liens étroits avec la ville belge d’Oudenarde. 

Passionné depuis l’enfance par l’histoire et même féru dans ce domaine, tu as le culot de 

corriger ton professeur d’histoire qui avait confondu Catherine II et Paul I, tu t’engages dans 

des recherches généalogiques que tu continues depuis quatre décennies. Tu es très attaché à tes 

origines flamandes, ton grand-père était professeur de mathématiques à Bailleul. Depuis une 

quinzaine d’années, tu interviens en tant que conférencier sur des sujets liés à l’histoire locale 

et régionale et au patrimoine, en particulier pour la ville d’Arras, la Maison de l’Europe, Arras-

Accueil ou l’Assemca. Beaucoup d’entre nous ont eu l’occasion de t’entendre présenter L’Hôtel 

de ville et le beffroi d’Arras, le processus de labellisation d’un bien au Patrimoine Mondial, 

Arras et la première guerre mondiale mais aussi Mes aïeux dans la Grande Guerre, la Flandre 

et l’Artois de Philippe le Bel à Louis XIV, Mahaut d’Artois, une personnalité d’exception, Ces 

reines qui ont fait l’histoire de l’Europe, Les Habsbourg, une dynastie à la conquête de 

l’Europe ou tout récemment La tapisserie d’Arras et les tapisseries de Flandre etc. Ta curiosité 

n’a pas de limites et tu as « sur le feu » d’autres sujets en préparation : Les Romanov ou encore 

les énigmes qui entourent la Dame à la Licorne… 

Ton goût pour l’histoire et les voyages t’ont amené à donner depuis une dizaine d’années, des 

cours à l’Université des Compagnons sur l’architecture de l’Antiquité à nos jours.  

Tu as été aussi le coordinateur pendant quatre ans et le co-auteur d’un livre qui vient de paraître 

sur l’histoire de la communauté urbaine et de ses 46 communes. Vous avez essayé de retracer 

l’histoire de ce territoire et présenter chaque membre dans une notice synthétique et très 

illustrée. 

Ce devoir de mémoire, tu l’assumes aussi en assurant, chaque année, une permanence comme 

garde à Notre-Dame de Lorette  

Pour tout ce travail, tu as été nommé Chevalier dans l’ordre des palmes académiques en 1996. 

L’Académie des sciences, arts et lettres d’Arras ne pouvait pas, ne pas saluer tous ces talents. 

Sur proposition de Bernard Sénéca, notre chancelier, Florent Deleflie, président soutenu par 

l’ensemble des membres du bureau a donc soumis ta candidature au conseil d’administration. 

Tu es entré comme membre correspondant en 2024 et tu as été élu résidant au début de cette 

année 2025. Il n’était pas question de laisser échapper un homme aux compétences si 

nombreuses !... et il a été décidé à l’unanimité de te recevoir, ce 24 novembre 2025, au 18e 

fauteuil pour succéder à Francis Perreau. Bienvenue à l’Académie. 

 

Arras le 24 novembre 2025, Agnès Devulder, secrétaire générale 


